
Au tout début les vers sortirent de terre.  
Comme le relate le 1er verset du Grand Livre, si certains vers 
vécurent en solitaires, la majorité se révéla solidaire face à l' 
adversité. L' hiver leur étant un calvaire, les vers essuyaient 
aussi les revers que leur causaient les piverts : il n' y avait, en 
effet,  rien de pis pour les vers que les piverts ... 
Les vers ne se tordaient pas de rire; s' ils se tordaient, c' était 
pour émouvoir : « Qui vivra, verra ! » se disaient les vers !  
Ce n' est que plus tard, dans les verts prés de Prévert, dans la 
chaude laine de Verlaine, que les vers se sont tébrés : les 
portes, qui les avaient jusque là acculés à n' être qu' une 
espèce vernaculaire, sortirent de leurs gonds; les vers étant 
maintenant dégondés, ils se dévergondèrent. C' est alors que 
certains de ces vers, tébrés donc, affluèrent en Europe. 
On vit, bombant le thorax, des vers singer Thorix, un dieu 
gaulois; divers vers, surtout « les petits vernis », allèrent à 
pieds se gondoler à Venise ...  
Quand je vous aurai dit qu' ensuite les vers saillèrent contre 
les sans-culotte et les communards, vous aurez compris qu' ils 
allaient maintenant contre au lieu d' aller vers ... Vers qui ? ... 
Vers ceux qui pourtant s' évertuaient à les vouloir vertueux : 
« Allez, les vers, unissez-vous, les vers, pareillement à cette 
expansion, cet appel au partage que suscite l' univers ! Allez-y, 
les vers, vers les autres vers ! ».   
C' est curieusement, je vous l' accorde, quand on persévère qu' 
on obtient les meilleurs résultats mais, faisant tout de travers, 
les vers s' avérèrent mineux, moulus, satiles, mi sel-mi fuge ... 
et, on a pu le vérifier, le constat est sévère mais la vérité doit 
être nue, les vers devinrent de vrais pervers !  
On a le vertige quand on sait qu' ils allèrent entre vers jusqu' 
à se porter des coups de révolver !  
Non, les vers ne se tordaient plus de rire; s' ils se tordaient, c' 
était pour émouvoir : « Qui vivra, verra ! » se dirent à 
nouveau les vers ! ...  
Voilà ce que, dans le Grand Livre, j' ai découvert ...  Didier L. 


